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CAUSERIE AGR-ICOLE est pluvieux, qu'il doit stre profond si.elle est légère', gar-
nie d'herbe et que. le'tmp est sec..

DES LABOURS--(Suite). .- Nous ne pouvons ici, couïd dans tant d'autres.endroits
..:... OUR-(Suite).de cette causerie, donrer que des indicàtions générales,'la

On peut labourer à toutes les époques de l'année, pour pratique dev nt varier sans fin' sèlon les lieux.
certains terrains, lé temps des grandes gelées et des grandes il faut évitèr de' laboui-e les terres argileüses quand.elles
plàie' excepté; inài. con*ient'il de o faire, ou faut-il at. sont très-sèches ou très huiides': dansle premiercas, þare'
tendre tel ou tel moment? . qu'elles pe.uvent à peine être entamées par la eharrue ou

Cette question eét très-éompliquée et a été disutée o ne se retournent qu'en grod.se' mottes; .il eh est de même-
tradictoirement par.un grand nombre d'écrivains. quand elles sont gelées à leur. surfacé; et dans'le 'secoüd

Dans toutes les exploitations rurales où le systAnie des cas, p:rce qu'elles se lèvent avec une extrêrde difficulté où
issolements ett admis, on laboure la terre aussitôt qu'elle se corroient par l'action du versoir. Dans to1u de'ux, les'
est dépouillée de sa récolte et on s'en trouve bien: o [chevaux fatiguent exeessivcmeut et ne fo'qu'uu fort mau-
parco qu'on enfouit le reste des tiges de la récolte, et avaut vais ouvrage. Conu.iître l'instant précis où il faut mettre la
leutr décomposition spontanée, les mauvaises herbes qui ont charrue dans ces roi tes d: terres,généralement les plus dif-
pu.la subir; ce qui augmente l'fficaeité de l'engrais qu'elles ficiles à cultiver, doit être le premier objet de l'étude d'un
foùrnissent; 2o. parce que la terre n'est pas asscz tassée, laboureur qui est jaloux Gc tirer le neilleur parti possible
assez desséchée pour que le labour n'en soit pas bin et fit- de son exp;oitatioi.
cile; So. parce qu'il est bon de ne pas laisfer perdre un Quaut aux labours d'été, ils ne sont covenables que
seul jour d'emploi à la terre, si ou veut iuultiplier le,î ré lorsqu'ils ont lieu sur des terres qui viennent du porter des
coites. Il n'y a peint, ou presque point. de divrrgerices dues récoltes et qu'ou doit imnmédiatement semer.
l'opinion des cultivateurs éclairés sur ces différents objets Les véritables labours d'été, soit qu'ils soient faits à la

Les iaboarcurs ont adopté des usages différents; lestn. houe ou â la charrue légère, doivent donc être des binages,
*et c'est malhureusement le plus petit nomuhre, dotnnent un c'est-à-dire extrêmement peu profonds. Ce sont ces sortes do
pre'nier libour en automne: ils sont fondés. en principe; ibours-qui peuvent, jusqu'à un certain point, tenir lieu
car on ne peut nier, ainsi que nous l'avons obinv das d'engrais, l tbéoric et la pratique so réunissent pour les
notre dorniòre causerie, que la terre qui peut offrir de non- recomuuander. Eu Angleterre, on les applique à presque
breux interstices au patsage de l'air ne f-oit plus apte ù la tout tes les cultures, autuaoyen de la disposition par rangcs
'décomposer, pour parler plus rigoureusemnent, que cello qui qu'or donne à ces cultures.
lui offee une croûte imperméable. Les autres, et c'est le Il est des terres si dures par leur nature, qu'on ne peut
plus grand nombre., attendeut au priitemps; mais ce<st uni. les labourer qu'après la pluie. Il en est d'autres ai suEeep-
quement afin de profiter des pàturages que peuvent donner tibles d'ab:,orber et de conserver l'eau des pluies, qu'on ne
les champs après les récoltes. Misérable ressource, que tout paut les labourer qu'après une plus ou moins longue séche-
cultivateur qui n'est pas dans le plus grand dénuneent de reese. Ces deux ca qui so rencontrent fréquemment, doivent
fourragé, ou des moyens pour en acheter, doit repnusser douc influer et influent effectivement beaucoup sur l'époque
comme contraire à ses véritables intérêts. dcs labours.

Dans ce dernier cas, il faut faire les laboura coup sur. Une considération qui agit souvent dans la détermina-
coup, ce qui détruit une grande partie de leurs bons Effet. tiot de l'époque-des labours, c'est la convenance. En effet,

Les expériences d'Arthur Young confirment l'utilité de, cette époque est rarement assez rigoureusement fixée par
labours d'automne dans le plus grand nombre des cas; mais la marche de la nature ou de la série dus travaux, pour
on peut reprocher à cet agriculteur de n'avoir p:ms sufilsam. qu'on ne puisse l'avancer ou la retarder; or, des opérations
:ment caractérieé la nature des terres sur lesquelles il a opé. plus pressées peuvent amener la nécessité de l'un ou l'autre

- ré; nous faisons cette observation, parce qu'il est plus que de ces deux cas. Il est beaucoup de laboureurs qui n'em-
probable que ces sortes de labour sort plus n·cessaires ans ploient leurs chevaux ou leurs boeufs au labour que lors.

el's terres fortes que dans celles qui sont légères, puisque qu'ils n'ont rien autre chose à faire. Nous ne eiterons point
les principes de l'atmosphère les-pénètrent naturellement ces laboureurs comme devant être imités.
avec plus de difficulté. Les terrains secs et légers doivent être laboûrés les pre.

-11 est plus avantageux di. faire à l'automne les labours liers au priatemps, et parce qu'ils sont los plus propres
des terres destinées aux semailles du printemps, longujne ces a l'être, et parce qu'étant plus précoces, il devient impor-
terres sont légères et exposées au midi, sauf à les gratter tant de les semer le plus tôt possible.
fortement avec une h,.rso de fer au moment des semailles, Par le motif contraire, ceux qui sont- argileux et expo-
parce que si l'année est sèchb et chaude, la plus granda con- ses an nord sont labourés les derniers.
sistanco de ces terres s'oppose à l'évapcration do l'humiditë If y a la plus grande diversité d'opinion parmi les agri-
qu'ellés renferment et que par conséunt'ot les avoines et culteurs, sur le nombre des labours qu'il faut donner à la
autres céréales en profitent. terre qui doit être bemée en blé: les accorder serait chose

C'est -généralement au printemps qu'on ct i'ectue le plut impossible; car c'est presque partout l'usage.qui leur sert
grand nombre des labours. Lorsqu'on les fait de bonne de règle, et on :ait que l'usage nu raisonne pas,.lors même
huro,au ncotumencemeut d'avril par e:cemplo, ils pro:luiscnt qu'ii e.t fondé en raison, ce qui lui arrive quelquefois:
à un faible degré les avantages améliorants des labours d'au e'est en remontant aux principes qu'on peut esparer de ré-
tomno."'Ils cossent de devenir utiles sous presque tous les soudre cette question, et nous allons les mettre sous lei
rappo ts dès que la. sécberesse se fait sentir. yeux de nos lecteurs.

Le labour destiné à enterrer le blé, dans les endroits où Puisque le principal motif des labours est de diisêer la
on sdme sous.raies est plus ou moins profond selon la nature terre, plus elle sera tenace et plus il faudra de labours;.
de'la terre-et-l'état de la saison ; c'est-à-dire qu'il doit être par consdquent les terres légères en demandent moins que
très.léger quand la torre est fort bien nettoyée que le temps les terres argileuses, .. .


